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Présentation de l’éditeur :
Zoé et Gabriel tentent de rejoindre au plus vite la cité noire d’Abadhir pour libérer leurs parents. Si Zoé maîtrise de mieux en mieux ses pouvoirs, son frère se laisse encore submerger par la puissance du feu de son dragon. Parviendra-t-il à sauver sa famille sans détruire la cité ?

UN ROMAN À DÉVORER... AVANT QUE MALENFER NE VOUS DÉVORE !
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Chapitre 1

Terres de glace


Les poils du loup se hérissèrent et ses babines se retroussèrent. Il était gigantesque et terriblement menaçant, mais Morgane n’avait pas l’intention de reculer. Elle se tenait dressée face à lui, les poings serrés, la mâchoire contractée et le regard déterminé.

— Brutus, arrête, tu ne peux pas nous contraindre à rester ici. Nous ne sommes pas des prisonniers, affirma sèchement la jeune fille.

— Bon, en même temps, s’il insiste, on peut peut-être y réfléchir, balbutia Thomas, effrayé par le grondement du loup.

— Oui, on pourrait partir plus tard, il paraît qu’il y aura du ragoût pour le déjeuner, ajouta Ezéchiel avant de croquer dans le biscuit qu’il venait de sortir de sa poche.

Morgane leva les yeux au ciel. Elle comprenait la raison pour laquelle le loup refusait de les laisser se rendre aux écuries. Monsieur Licantropus, leur nouveau roi, avait ordonné à ses gardes de veiller sur les trois enfants pendant son absence. Seulement voilà, Morgane, elle, était bien décidée à quitter les terres de glace et à rentrer chez elle au plus vite, que les loups soient d’accord ou non.

— Brutus, cela fait longtemps maintenant que nous avons quitté les terres des hommes, nos parents doivent être fous d’inquiétude…

Le loup se mit à gronder. Morgane secoua la tête.

— Quoi ? Tu comptes me manger ?

— Ne le provoque pas, surtout ne le provoque pas ! s’exclama Thomas.

Morgane grimaça. En dépit de toutes les aventures qu’ils avaient vécues, des dangers qu’ils avaient affrontés, Thomas était resté le garçon râleur et timoré d’autrefois, quant à Ezéchiel… eh bien Ezéchiel n’avait pas non plus changé d’un iota : il ne songeait qu’à remplir son insatiable estomac.

Morgane avança vers le loup comme s’il ne constituait pas une menace :

— Pousse-toi, allez !

— Je peux savoir ce qu’il se passe ici ? gronda soudain une voix dans leur dos.

En reconnaissant la voix grave et profonde de Titanus, le loup qui régentait le royaume des terres de glace, Thomas pâlit, Morgane se mordit nerveusement les lèvres, Ezéchiel sortit un autre biscuit de sa poche et Brutus, le loup, baissa la tête en signe de soumission.

— On ne fait rien de mal, répondit Morgane avec morgue, on veut juste récupérer des chevaux pour pouvoir rentrer chez nous, mais cet idiot, là, nous en empêche !

Titanus fronça les sourcils en regardant les trois gros sacs que les enfants portaient sur leur dos.

— Vous voulez partir ?

— Exactement, pas vrai ? fit Morgane en se tournant vers Ezéchiel et Thomas.

Ce dernier balbutia aussitôt :

— Euh… disons que l’idée nous a effleurés… on s’est dit que peut-être… mais bon, si ça dérange quelqu’un, on peut toujours discuter et…

— Chi vous êtes d’accord, on pourrait auchi prendre un peu de pâté pour la route ? demanda Ezéchiel, la bouche pleine.

— Oh taisez-vous donc, bande d’idiots ! Je croyais qu’on était d’accord ? Que vous vouliez rentrer, vous aussi ?! maugréa Morgane.

— Ben c’était surtout toi qui étais d’accord… Nous, on s’est dit « pourquoi pas » ? la contredit Thomas.

— Ouais, ché vrai, confirma Ezéchiel.

Titanus passa la main sur son front, exaspéré. S’occuper de trois adolescents humains n’était pas de tout repos. Avec les jeunes loups, tout était bien plus facile, on leur mordait l’oreille, on grondait ou au pire on leur donnait un petit coup de crocs et tout rentrait aussitôt dans l’ordre, mais discipliner ces trois bipèdes était une mission autrement plus pénible. En particulier la jeune femelle. Cette dernière avait de la force, de la volonté et un sale caractère. Et Titanus ne doutait pas que si Morgane avait fait partie des leurs, elle aurait sans doute été une louve « alpha », une « dominante ».

— Ça suffit ! Il n’est pas question que vous partiez où que ce soit ! Avez-vous la moindre idée des dangers qui vous guettent hors de ces terres ?! Des prédateurs qui rôdent partout ? Vous ne tiendriez pas une heure à l’extérieur de nos frontières, pas une ! gronda Titanus.

— Ah, tu vois, je te l’avais bien dit, remarqua Thomas en regardant Morgane.

— Je ne t’ai pas obligé à me suivre. Je peux très bien rentrer sans vous ! Ça m’est complètement égal ! répliqua cette dernière.

Les yeux de Titanus étincelèrent de fureur.

— Pas question, jeune fille ! Tu ne bougeras pas d’ici tant que tu seras sous ma responsabilité !

— Donc je suis prisonnière ? demanda Morgane en relevant le menton d’un air de défi.

— Jusqu’au retour du roi, oui ! confirma Titanus.

Monsieur Licantropus avait tué son frère, Linus, l’ancien roi des terres de glace, et avait pris sa place sur le trône, mais Morgane avait encore un peu de mal à se faire à cette nouvelle situation. À ses yeux, le loup-garou restait l’ancien directeur de son école et le professeur d’histoire exigeant qui la notait si sévèrement.

— Et… et s’il ne revient pas ? interrogea Morgane du bout des lèvres.

Les parents de Gabriel et Zoé avaient été enlevés par les sourciens, une organisation secrète. L’un de ses chefs, Enrhald le rouge, le roi des nains d’Abadhir, les retenait captifs dans les geôles de la cité. Monsieur Licantropus et les autres étaient partis les délivrer. C’était une mission dangereuse. Si dangereuse que Morgane ne pouvait y penser sans frémir.

Titanus plissa les yeux.

— Le roi reviendra.

— Bon ben chi on reste, che pourrai avoir quand même du pâté ? demanda Ezéchiel.

Thomas sourit en regardant le ventre rond et les grosses joues pleines de son ami, puis répondit d’un ton amusé :

— Un jour, tu vas finir par éclater.

— Je ne vois pas ce qui te fait rire ! On nous traite comme des prisonniers et tu oses plaisanter ? aboya Morgane.

Thomas haussa un sourcil.

— Et tu veux que je fasse quoi ? Que je me mette à pleurer ? Je t’ai dit que c’était une idée stupide, Morgane, et qu’on serait bien plus en sécurité ici, avec les loups, plutôt que sur les routes, mais tu n’écoutes rien. Jamais.

— Si je t’avais écouté, comme tu dis, on n’aurait rien fait ! Rien du tout ! On serait restés à Wallangar au lieu de venir informer Gabriel de la disparition de ses parents, rétorqua froidement Morgane.

Quand les parents de Gabriel et Zoé avaient brutalement disparu, Morgane avait aussitôt décidé de se rendre sur les terres magiques pour avertir ses deux amis. Et même si Thomas voulait bien reconnaître qu’il ne s’était pas montré très enthousiaste à cette idée et qu’il lui avait souvent fait remarquer à quel point ce voyage risquait d’être périlleux, il n’avait pas hésité à suivre Morgane malgré tout.

— Là, tu n’es pas juste…

— Quoi ? Ce n’est pas vrai, peut-être ?

Thomas l’observa attentivement. Le froid avait beau rosir ses joues et ses cheveux être attachés en fines tresses comme quand elle était petite, Morgane n’avait plus rien d’une enfant. C’était une jeune fille de quatorze ans. Une jeune fille à la volonté d’acier et au tempérament de feu. Où et quand cette transformation avait eu lieu ? Il l’ignorait. Mais ça n’avait pas d’importance. Morgane avait tort. Il n’était pas aussi téméraire que ses amis, mais ça n’en faisait pas quelqu’un de faible pour autant. Il avait énormément appris sur lui-même cette dernière année. Il avait compris que le courage n’était pas de ne pas connaître la peur, mais d’être capable de la surmonter. Il avait compris qu’il y avait des combats qu’on ne pouvait pas éviter, du moins, pour ne pas se trahir soi-même. Et il avait compris à quel point il tenait à ses amis et à la famille qu’ils formaient désormais.

— Je sais que tu es morte d’inquiétude pour Gabriel et que tu cherches un moyen de te défouler, mais je refuse d’être ton souffre-douleur, c’est clair ?

Morgane lui jeta un regard estomaqué. Elle n’avait jamais vu Thomas parler à qui que ce soit sur ce ton, et encore moins avec cette expression dure sur le visage. Qu’est-ce qui lui arrivait ? Il avait bouffé du lion ou quoi ?

— Hein ?

Thomas avança d’un pas vers elle.

— Tu m’as parfaitement entendu. Tu n’es pas la seule à te sentir impuissante. Moi aussi, je m’inquiète pour Gabriel… et pas seulement pour lui, d’ailleurs. Mais ce n’est pas une raison pour nous comporter comme des idiots. Si tu as besoin de trouver quelque chose à faire parce que tu as peur de devenir folle en attendant son retour, alors aide les familles avec les louveteaux, nettoie, aide-nous à remettre cette cité en état… bref, rends-toi utile.

Gabriel avait partiellement détruit le château et la ville lorsqu’il avait perdu le contrôle de son pouvoir. Même si les loups s’étaient mis rapidement au travail, il restait encore de nombreuses choses à réparer ou à reconstruire.

— Ah ! Heureux de constater que l’un d’entre vous n’est pas dénué de bon sens, grommela Titanus.

— Ce n’est pas du bon sens, c’est de la lâcheté, railla Morgane d’un ton acide.

— Tu sais quoi ? Pense ce que tu veux, ça m’est égal ! hurla Thomas en la mitraillant des yeux avant de s’en aller d’un pas rageur.

— Tu as été très méchante, dit Ezéchiel en regardant Morgane d’un air réprobateur.

— Ezéchiel a raison. Tu dois des excuses à ce garçon, la sermonna Titanus.

Morgane serra les dents puis lâcha, avant de s’éloigner à son tour :

— Mêlez-vous de ce qui vous regarde !

— Rassure-moi : les femelles humaines n’ont pas toutes aussi mauvais caractère ? demanda Titanus à Ezéchiel, une fois qu’elle eut disparu.

Ce dernier secoua la tête.

— Oh non, là, c’est parce qu’elle doit avoir faim. Moi, je chuis toujours grognon quand j’ai faim.

Titanus le dévisagea d’un air dubitatif, puis partit en maugréant qu’il n’avait pas signé pour ça, et que ce crétin de roi avait intérêt à rentrer vite avant qu’il ne finisse par étrangler quelqu’un.





Chapitre 2

Sur le chemin d’Abadhir


— Plus vite, Nain, le temps nous est compté ! hurla l’elfe.

Monsieur Plexus, une hache attachée à son ceinturon et le front couvert de sueur, jeta un regard mauvais à madame Elfie tout en accélérant le rythme de sa course.

— Descends de ce maudit cheval et on verra qui est le plus rapide de nous deux, oreilles pointues ! grommela-t-il.

Madame Elfie laissa échapper un rire moqueur.

— Pas question ! Je tiens à conserver mes forces pour le combat, et si tu étais moins stupide, tu serais tranquillement assis sur une selle plutôt que d’user bêtement tes semelles !

Monsieur Plexus grimaça.

— Je te l’ai déjà dit, il est hors de question que je monte l’un de ces maudits canassons !

— Bien parlé, Krum, fils de Thar ! approuva Belzozar, le nain guerrier qui courait à ses côtés.

— Bon sang, ces nabots sont encore plus entêtés que des ânes ! lança madame Elfie à Ysallandrill qui chevauchait un superbe étalon noir.

Un rictus se dessina sur les lèvres de l’elfe de glace.

— Les ânes ne sentent pas aussi mauvais !

— Je ne rêve pas ? L’oreille pointue vient de nous insulter ? hurla monsieur Plexus à Belzozar.

Le nain haussa les épaules d’un air indifférent sans ralentir sa course pour autant. Encore quelques jours plus tôt, il n’aurait jamais imaginé que le destin lui donnerait l’occasion de relever un tout dernier défi avant de mourir. Pour un vieux guerrier de sa trempe, pouvoir participer à une ultime et trépidante aventure était inespéré, et rien ne semblait pouvoir entamer sa bonne humeur. Pas même la présence de deux elfes au sein de leur petite troupe hétéroclite.

— Il ne s’agit pas d’une insulte mais d’un fait : les nains sont sales et ils puent ! ricana madame Elfie.

Saisissant sa hache d’un geste rageur, monsieur Plexus s’apprêtait à accélérer pour bondir sur le cheval de l’elfe lorsqu’il sentit soudain quelqu’un ou quelque chose agripper son arme et la lui arracher brutalement des mains.

— Mais qu’est-ce que… ?

Dagut croassa et vola plus haut dans les airs, le manche de la hache entre ses serres.

— Rends-moi ça, crétin de volatile ! hurla monsieur Plexus en menaçant le corbeau du poing.

Puis il ajouta, d’une voix essoufflée et emplie de fureur :

— Halte !

Les chevaux s’immobilisèrent aussitôt et tous les cavaliers tournèrent la tête vers le nain.

— Quoi ? demanda Batavius.

— Il m’a volé ma hache ! protesta monsieur Plexus en pointant Dagut du doigt.

— Croa, croa, croa ! croassa le corbeau.

— Dagut dit qu’il ne te l’a pas volée mais qu’il te l’a confisquée pour mauvaise conduite ! traduisit Batavius.

Monsieur Plexus fit les yeux ronds.

— Mauvaise conduite ? Quelle mauvaise conduite ? Je voulais juste donner une leçon à cette maudite elfe !

Batavius fronça les sourcils.

— Combien de fois dois-je vous répéter que nous n’avons pas de temps pour ces enfantillages ?!!!

Le petit groupe chargé de veiller sur la sécurité des héritiers, Gabriel et Zoé, avait déjà perdu deux de ses membres : monsieur Popescu, un walligow, et madame Cranechauve, une troll. Il n’était donc pas question de perdre un autre compagnon à cause d’une stupide querelle.

— Des enfantillages ? Quels enfantillages ? Je veux juste lui fendre la tête en deux, je ne vois pas où est le problème ! grommela monsieur Plexus.

— Dans tes rêves, oui ! ricana madame Elfie d’un ton méprisant.

— Ça suffit ! la réprimanda soudain monsieur Licantropus.

Le loup-garou passa sa main sur son front d’un air excédé. Nom de nom ! Il n’avait pas abandonné son peuple, ses terres et son trône pour voyager avec une bande de fous incapables de se contrôler, tout de même ?

Monsieur Plexus fronça les sourcils.

— Tu as changé depuis que tu es devenu roi, Eliazad ! Avant, tu n’aurais jamais tourné le dos à une bonne bagarre !

Monsieur Licantropus leva les yeux au ciel.

— Tu veux une bonne bagarre, Krum ? Facile ! Abadhir est une ville pleine de nains belliqueux et enragés comme toi ! Je suis sûr qu’ils seront tout disposés à t’enfoncer une bonne hache dans le crâne si tu le leur demandes gentiment !

Le loup-garou se figea de surprise en remarquant que Belzozar souriait béatement.

— Quoi ?

— Rien ! Je m’disais seulement qu’on allait drôl’ment s’amuser ! répondit le nain avec des yeux luisant d’excitation.

Monsieur Licantropus écarquilla les yeux puis ouvrit la bouche avant de la refermer aussitôt. Les nains étaient soit des idiots, soit des inconscients, il n’y avait pas d’autre explication.

*

Les ailes gigantesques d’Elzmarh étaient déployées et obscurcissaient le ciel, tel un nuage de ténèbres.

— Elzmarh, fais demi-tour, ordonna Gabriel, la tête penchée vers le sol.

Batavius, madame Laurence, monsieur Licantropus, Ysallandrill, madame Elfie, monsieur Plexus et Belzozar le roc s’étaient immobilisés cent mètres plus bas. À cette hauteur, Gabriel ne pouvait pas entendre la teneur de leur conversation mais quelque chose dans leur posture lui disait qu’ils étaient encore en train de se chamailler.

— À cette allure, on va mettre des jours à atteindre Abadhir ! grogna le dragon d’un ton désapprobateur.

[image: Illustration]

— Je croyais que tu n’avais aucune envie de te rendre dans cette cité, que tu trouvais que c’était dangereux, s’étonna Gabriel tandis que le dragon changeait brusquement de direction dans le but de rejoindre leurs compagnons.

La connexion mentale entre Gabriel et Elzmarh se fortifiait chaque jour, mais même s’ils pouvaient communiquer d’esprit à esprit et que ce lien leur permettait de capter certaines de leurs pensées, cela ne voulait pas dire qu’ils étaient toujours d’accord, ni qu’ils se comprenaient pour autant.

— Ça l’est, affirma Elzmarh.

Le dragon n’approuvait pas cette mission de sauvetage et la trouvait à la fois risquée et inutile. Malheureusement, Gabriel avait refusé de l’écouter et il s’était fâché tout rouge quand Elzmarh lui avait suggéré d’y renoncer.

— Mais puisque tu n’as rien voulu entendre, poursuivit ce dernier d’un ton mécontent, je…

— Je ne peux tout de même pas abandonner mes parents ! le coupa sèchement Gabriel.

— Ces deux humains ne sont pas tes parents, fils d’Emwyn.

Non, ils ne l’étaient pas, mais Gabriel les aimait et c’était tout ce qui importait. Il soupira. Comment autant d’événements avaient-ils pu se produire en un si court laps de temps ? Quand il songeait à la vie tranquille qu’il avait, enfant, à son père, à sa mère, à l’école, tout lui semblait si loin à présent qu’il avait l’impression d’avoir rêvé toutes ces années de bonheur et la chaleur de ce foyer qu’il avait dû trop vite quitter.

— Ils m’ont nourri, aimé, protégé, ils sont la seule famille que j’aie. S’il leur arrivait malheur, je…

— … tu ferais quoi ? Tu brûlerais la cité noire ? Tu tuerais des femmes ? Des enfants ?

Gabriel baissa honteusement la tête. Elzmarh faisait allusion à ce qu’il s’était passé quand il avait perdu pied, qu’il s’était laissé submerger par le feu du dragon et qu’il avait fait fondre une partie de la ville.

— Je ne ferais jamais de mal à des gens innocents !

Enrhald le rouge était peut-être leur roi, mais ça ne signifiait pas que les nains d’Abadhir connaissaient ses agissements ou qu’ils les approuvaient pour autant.

Elzmarh siffla comme s’il éclatait de rire.

— Cause toujours !

— Je suis sincère !

— Tu es surtout naïf si tu penses être capable de contrôler tes émotions.

Gabriel réfléchit.

— Alors apprends-moi.

— Cela prendrait du temps, or le temps nous fait défaut, affirma le dragon.

— Dans ce cas, je veux que tu me surveilles et que tu m’arrêtes si je fais quelque chose de mal.

— Tu me demandes de te servir de « boussole morale » ?!!! s’esclaffa Elzmarh d’un ton moqueur.

Gabriel grimaça. À bien y réfléchir, ce n’était effectivement pas très malin de sa part. En tant que dragon des ténèbres, Elzmarh était incapable de faire la différence entre le bien et le mal, il se contentait seulement de suivre son instinct et se comportait selon son bon plaisir.

— Pff… Laisse tomber.

Le dragon rit de plus belle.

— Ce n’est pas drôle, arrête ! grommela Gabriel, vexé.

— Oh si, ça l’est !
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